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JOURNÉEANNUELLE
DE L’AMICALE DESANCIENS DE SAINT-HADELIN

Samedi 15 avril 2023

Retour à la "normale", enfin … presque car nous avons dû organiser notre fête annuelle avec une semaine "d'avance"
par rapport aux années précédentes car la salle était réservée la semaine suivante pour une organisation de l'école. Il
était donc logique que nous déplacions notre fête !

Cette journée a débuté comme d'habitude.

Dès 9h30, le café préparé par Christian Spits attendait les convives dans le hall d’accueil. Les retrouvailles sont
chaleureuses comme d'habitude et les conversations engagées.

À 10 heures, le coup de cloche du Président est indispensable pour inviter tous ces « à nouveau jeunes » à se rendre
à la chapelle Saint-Hadelin pour assister à l’EUCHARISTIE.

À l’entrée de la chapelle, chacun reçoit un feuillet afin de pouvoir entonner les chants avec la chorale, composée
d'anciens et d'actuels professeurs ainsi que la directrice du Collège, dirigée par Marie JOCKIN, ancienne élève et
professeur au collège accompagnée au clavier par l'organiste "annuel du jour", Paul TOMBEUR (rhéto 53).

La messe est concélébrée par notre président d'honneur, M. l’abbé Gaspard DAEMEN et le diacre Fernand DETRY
(rhéto 1969).
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Homélie de la messe du 15 avril 2023 G. DAEMEN

Le Thomas de l’Évangile de ce jour ne nous est-il
pas un peu sympathique ?
Oui, parce que nous sommes comme lui : nous ne croyons
qu’à ce que nous voyons, qu’à ce que nous touchons.

C’est que l’époque dans laquelle nous vivons nous
a profondément contaminés sans que nous nous en
rendions compte. Le progrès des sciences et de la
technique, celui de l’informatique, de la biologie
génétique s’explique par l’importance déterminante de
l’expérimentation. Tout doit être démontré, vérifié, testé.
En effet, la seule vérité qui compte aujourd’hui n’est-elle
pas celle du monde scientifique ? Au cours d’un procès,
par ex. quand on ne parvient pas à résoudre une affaire,
on fait appel à des experts (tests ADN).
Et les progrès fulgurants de l’intelligence artificielle (IA)
viennent encore compliquer notre recherche de la vérité.
Le paradoxe de cette situation, cette science qui doit nous
aider à mieux vivre ne nous empêche-t-elle pas parfois de
nous épanouir en nous rendant esclaves ?

Alors, dans ce contexte, où en sommes-nous ?
Nous voulons des preuves, des preuves de tout, même de la
résurrection de Jésus ; nous voulons des preuves de ce que
Jésus est vivant !
Eh bien, nous n’en aurons pas ! Nous pouvons avoir des
preuves historiques de la vie de Jésus, de sa passion, de sa
mort. Mais de sa résurrection, nous n’aurons pas de
preuves ; nous n’aurons que des signes, car, dans ce
domaine, il faut la foi.

Reprenons l’histoire de Thomas. Il a douté et
chacun(e) de nous peut se reconnaître dans l’apôtre
Thomas. Regardez-le ; il n’est pas seulement triste ce jour-
là ; il est révolté. Il a cru que cet homme Jésus, était le
Sauveur attendu. Lui qui avait une telle force dans ses
paroles, dans ses attitudes quand il disait :" Lève-toi et
marche", "Va, ne pèche plus". On se sentait devenir plus
vivant tout d’un coup !
Mais tout cela est terminé. Il est mort. Pire, on l’a tué. Et
Dieu ne l’a pas protégé ! La mort, il n’y a pas de remède à
cela. La mort, c’est elle qui a gagné. Où était Dieu à ce
moment-là ? Pourquoi n’a-t-il pas épargné Jésus ?

Qui ne comprendrait pas les hésitations de
Thomas ? Ne sont-elles les vôtres, les nôtres ? Ne doutons-
nous pas de temps en temps ? Pour ne pas douter, il
faudrait fermer les yeux ! Mais quand on les ouvre, que
voit-on ? Tant de faits, petits et grands, douloureux ou
tragiques, qui nous déconcertent et qui insidieusement
nous soufflent à l’oreille : "Mais non, tu le vois bien, Jésus
n’est pas vivant ! Tout cela n’est qu’une extraordinaire
légende"…

Devant un enfant qui meurt de leucémie, vous ne
doutez pas, vous ? Devant un tremblement de terre qui fait
des dizaines de milliers de morts en Turquie et en Syrie,
vous ne doutez pas, vous ? Devant l’escalade de la
violence, ici, dans nos rues et quartiers, devant les
attentats à la vie d’autrui un peu partout dans le monde,
vous ne doutez pas, vous ?

Combien de fois ne m’a-t-on pas dit : "s’il y avait un bon
Dieu, tout cela n’arriverait pas !"

Pour revenir à nos preuves, est-il étonnant que,
dans certains domaines, nous ne puissions pas en
obtenir ?

Non. Pas du tout. Dans notre vie, il y a des réalités
autres que celles qui tombent sous le sens. Par exemple,
l’amour entre un homme et une femme ne se pèse pas et
cependant les relations de confiance qui les unissent, qui
les aident à construire un foyer sont une réalité aussi
vraie, plus vraie même que ce que nous pouvons constater
de l’extérieur. Jadis, la formule du sacrement de mariage
était de se dire l’un à l’autre : "Je te donne ma foi".

Et dans tout ce qui concerne l’essentiel de la vie,
c’est-à-dire les relations entre les personnes, il n’y a pas
de preuves. Notre vie avec Dieu est d’abord une affaire de
relation : Dieu a conclu une Alliance -pas un contrat
qu’on peut résilier- une Alliance qui a débuté avec
Abraham et qui se réalise pleinement dans la mort et la
résurrection de Jésus : "Il n’y a pas de plus grand amour
que de donner sa vie pour ceux qu’on aime". Il n’y a pas
de preuve décisive lorsqu’on aime ; il n’y a pas non plus
de preuve, de raison lorsqu’on croit. La foi- comme
l’incroyance d’ailleurs- ne se prouve pas, ne s’impose pas
Ce n’est pas parce qu’on voit qu’on croit. Mais lorsqu’on
croit, tout est vu autrement. Tout devient affaire de
confiance. Et une telle confiance consiste à s’en remettre,
non pas à une preuve, mais à quelqu’un. En cherchant du
côté de la raison, Thomas se dispense en fait d’entrer dans
le domaine de la confiance. Mais Jésus le rabroue : "Cesse
d’être incrédule, sois croyant !" C’est à cela que le
Seigneur nous invite aussi : à quitter nos recherches de
preuves, à quitter nos croyances pour entrer dans la
confiance.

Mais ce serait quand même bien plus facile si nous
pouvions toucher Jésus ! Eh bien, nous le pouvons. Jésus
lui-même nous en a donné la "recette" !

Dans une parabole très célèbre –que vous
connaissez d’ailleurs- Jésus nous parle du jugement
dernier. La mise en scène est grandiose : le Fils de
l’homme vient dans sa gloire, escorté de tous les anges ; il
prend place sur son trône de gloire. Devant lui sont
rassemblées toutes les nations. Il sépare les gens les uns
des autres, comme le berger sépare les brebis des boucs.
Alors il dit aux premiers :" venez, les bénis de mon Père…
car j’ai eu faim et vous m’avez donné à manger ; j’ai eu
soif et vous m’avez donné à boire ; nu, malade, en prison,
étranger etc… " Et les gens répondront : "Mais quand
t’avons-nous vu… ?" Et il leur fera cette réponse :
" chaque fois que vous l’aurez fait à l’un de ces petits qui
sont mes frères, c’est à moi que vous l’aurez fait."

Thomas était peut-être distrait le jour où Jésus a
raconté cette parabole ! Sinon, aurait-il demandé à
toucher les plaies de Jésus ?

Mais je vois que vous avez été très attentifs !
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Les couloirs de notre collège se font l'écho de mille
conversations passionnées, embrassades et sourires se
succèdent… Pas de doute, l'Amicale des Anciens se
réunit à nouveau ce samedi 15 avril. Cette journée est,
bien sûr, celle de l'amitié et du souvenir mais pas
seulement. Faisons en sorte que ces quelques heures
soient l'occasion de resserrer nos liens, de faire grandir
en nous la fraternité et l'attention aux autres,

Prions le Seigneur

Le temps de Pâques … la fête du "Grand
Passage" disait l'abbé Gierkens. Le Seigneur est passé

des ténèbres à la lumière et Il nous entraîne à sa
suite si nous acceptons de mettre nos pas dans les
siens. Pour être capables, nous aussi, de réussir ce
"Grand Passage",

Prions le Seigneur

Notre monde semble bien malade. es
changements climatiques sont à notre porte, la
course aux armements est relancée, la guerre en
Ukraine fait toujours rage, les violences sont
quotidiennes, notamment en Terre Sainte, en
Afrique et en Birmanie. Le message de Jésus est
donc d'une actualité brûlante, Lui qui prône la
fraternité, le dialogue, le partage et l'amour entre
les hommes. Pour avoir le courage de suivre le
chemin qu'Il nous trace,

Prions le Seigneur

Lors d'une homélie, notre pape François
dénonçait avec force l'avidité et l'égoïsme de
l'homme. Notre jeunesse semble avoir pris
conscience de cette dérive. Faisons lui confiance
et soutenons son action en faveur d'un monde de
partage et de solidarité,

Prions le Seigneur

Intentions de Prière 15/04/2023

Au memento des défunts, Armand Mafit cite dans un
silence rempli de respect les noms des anciens
décédés au cours de l’année écoulée depuis la journée
desAnciens d’avril 2022, ainsi que de tous les anciens
dont nous ignorons le décès. Moment d’émotion où
chacun se souvient de condisciples, d’amis, de
membres de la famille rentrés dans la maison du Père.

Un dernier chant « Ne rentrez pas chez vous comme
avant … » clôture la célébration dans une émotion qui
incite, tout naturellement, les participants à applaudir
tous les acteurs de cette eucharistie.

Quelle écoute, quel engouement et quelle ambiance
de recueillement !

En quittant la chapelle, nous avons pu admirer le
nouveau clocher posé dans la cour en attendant d'être
placé bientôt (le 2 mai) à l'endroit voulu.

En se dirigeant à nouveau vers le hall d’accueil, les conversations reprennent de plus belle.

En arrivant dans le hall, chaque participant reçoit le texte de la Brabançonne. Devant le MONUMENT, un
hommage est rendu aux combattants morts lors des deux guerres, avec un dépôt de fleurs et une minute de
silence. Ensuite, la chorale, accompagnée de tous, entonne notre hymne national. Grand moment de
ferveur patriotique !

Puis, chacun à son rythme, quitte le bâtiment principal pour rejoindre le Casino où a lieu L’ASSEMBLÉE
GÉNÉRALE suivie de l’apéritif et du repas.

Le Président, Francis Maréchal ouvre la séance :

Messieurs les Abbés.

Chères Anciennes, chères Épouses, chers Anciens,
chers Professeurs, chers Amies et Amis du Comité…

« Chers Amies et Amis » du Collège Saint-Hadelin.

Comme de coutume, au nom du Comité de
l'Amicale, je suis très heureux de vous accueillir et
vous adresse un tout grand merci pour votre présence
aujourd’hui.

Soyez toutes et tous remerciés.

Le comité se pose pas mal de questions quant à la
pérennité de cette fête :

Comment expliquer que, de manière générale,
nous avoisinions les 90 à 100 repas et une grosse
centaine de personnes à l’apéritif ?
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Messieurs les Abbés.

Chères Anciennes, chères Épouses, chers Anciens,
chers Professeurs, chers Amies et Amis du Comité…

« Chers Amies et Amis » du Collège Saint-Hadelin.

Comme de coutume, au nom du Comité de
l'Amicale, je suis très heureux de vous accueillir et
vous adresse un tout grand merci pour votre présence
aujourd’hui.

Soyez toutes et tous remerciés.

Le comité se pose pas mal de questions quant à la
pérennité de cette fête :

Comment expliquer que, de manière générale,
nous avoisinions les 90 à 100 repas et une grosse
centaine de personnes à l’apéritif ?
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Alors que certaines années nous accueillons 20 anciens
fêtant leurs 10 années de sorties… et d’autres 0…. Et il
en va de même pour les 25 ans de sortie ;

Cette année, ils seront peu présents au repas mais
devraient nous accompagner à l’apéritif.

Il faut avouer que nous pouvons compter sur les
jubilaires, prompts à répondre présents, et souvent en
nombre.

Il ne faut pas non plus oublier les fidèles anciens
attachés au Collège et les années qui sont d’office bien
représentées à chaque fête.

Je peux d’ailleurs citer les années 1964 et 1974 qui
fêteront leurs 50 ans et 60 ans de sortie l’année
prochaine… Ils vont faire un malheur !

De plus, chaque année, pas mal d’habitués se voient
empêchés de nous rejoindre et nous demandent de bien
vouloir les excuser :

M. l’Abbé Van Den PEEREBOOM;

3 membres du comité de l’amicale :

M. Fernand COLIN regrette vivement de ne
pouvoir être présent et souhaite une excellente fête à
tous les anciens; c’est la première année qu’il manque la
fête, depuis 1960….,

M. Georges CRANSVELD,

M. Henri SWINNEN, ainsi que leur épouse et
compagne.

Les jubilaires : Messieurs

Marc COURTOIS, Henri DUPUIS, Vincent
LACROIX, Luc MAFIT, Roger PHILIPPENS,
Henri VAESEN, Marc VANDERBEEKEN ;

Sans oublier Messieurs

Robert BOTTIN, Olivier CLOSSON, Henri
DEFROIDMONT, Armel DODEMONT, Marcel
JEUKENS, Pierre LUCASSE, Philippe
MINETTE, Thierry PINCKERS, Philippe
VANDERWIELEN ;

Venons-en aux activités du comité ;

La REMISE DE DIPLOMES aux rhétoriciens
sortants vient d’avoir lieu et, même si les rhétoriciens
étaient moins nombreux que de coutume, l’ambiance et
les contacts avec les professeurs présents étaient à la
hauteur des attentes.

Le Comité de Rédaction de l’UNION s’est
démené pour faire en sorte que vous disposiez de votre
trimestriel…même si vous les avez parfois reçus bien
tardivement, pour des raisons indépendantes de notre
volonté.

Et le Comité de l’Amicale s’est réuni afin de
mettre sur pied la FÊTE DE CE JOUR.

Pour tout ce que vous donnez, chers Amis du Comité,
soyez toutes et tous remerciés !

Quant aux PROJETS de l’Amicale, ils ne sont pas
légion pour l’instant :

Seule l’évolution du nouveau clocher de la chapelle
nous a préoccupés.

Vous vous souviendrez, en effet, qu’une violente rafale
de vent a fait chuter le CLOCHER de la CHAPELLE en
FEVRIER 2020.

« AH ! ce clocher de la chapelle qui est aux anciens du
Collège ce qu’était la flèche de la cathédrale Notre-
Dame, aux Parisiens… » avais-je affirmé en son
temps….

Eh bien, nous coiffons les Parisiens sur le fil : La flèche
de la Cathédrale va seulement commencer à être
reconstruite…

Saint-Hadelin prend donc NOTRE-DAME de vitesse….

Le clocher tel qu’il était en 2019

Plusieurs d’entre vous ont vu le nouveau clocher au sol,
au pied de la chapelle, prêt à être remonté.

À vrai dire, le comité n’y est pas pour grand-chose…

Le mérite en revient à un membre du comité, architecte
de métier, qui a géré cette mission. Et nous pouvons
l’en remercier, il s’agit de M. Francis CREUSEN.

Venons-en à nos JUBILAIRES.

50 ans de sortie, cela se fête.

Chers Jubilaires, pour marquer cet événement, permettez-nous de vous offrir un petit souvenir. Je demanderai à
Mesdames Véronique DESSART et Chantal KORVORST de bien vouloir s’en charger.

Préalablement, je dois vous faire un aveu : il y a une bonne quinzaine d’années, en tant que jeune président de
l’Amicale, j’avais l’impression de m’adresser à de vieux jubilaires.

Les années passant, c’est étonnant comme on peut devenir positif : vous me paraissez tellement jeunes….

Il est vrai que, si nous n’avons pas partagé les mêmes cours, nous avons partagé la même cour….

Je citerai donc, par ordre alphabétique :

André BRUYERE, membre du Comité de l’Amicale,
Gérard DELINCE,
Serge DELPERDANGE,
Alain DETHISE,
Hugo DUCHATEAU,
Dany GUELLEN,
Jean-Pierre HENQUET,
Emile KEVERS,
Walter MEYER,
Jacques MICHEL,
Jacques MOOR,
Pierre SMIT (rentré spécialement des Etats-Unis pour l'occasion !),
Christian SPITS, membre du Comité de l’Amicale,
Guy WATERVAL (rentré de Suisse pour l'occasion !),
Jean-Claude WEHREN,

Je pense que l’un d’entre vous souhaite nous adresser quelques mots.
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Il y a dix ans, Jean-Pierre Henquet nous régalait d’un
discours en alexandrins. Je n’ai pas la même capacité à
rimer. Aussi devrez-vous vous contenter de ma prose.

La rhéto 72-73 a été marquée par quelques faits
marquants. Je vais principalement vous parler de 3
d’entr'eux.

Premièrement, la TOUTE PREMIERE grève jamais
organisée au Collège. Le ministre de la Défense de
l’époque, M Vandenboeynants, avait, en janvier, déposé
la proposition de loi 430 visant à annuler le sursis,
voulant ainsi obliger tous les jeunes de 18 ans à faire
leur service militaire à la sortie de leur rhéto, avant
d’entamer des études. Tollé dans les classes de rhétos
belges et bien sûr visétoises. Et organisation d’une grève
et manif en collaboration avec l’Athénée, une des 276
manifestations qui eurent lieu du 17 au 25 janvier 1973.

Le jour dit, les organisateurs collégiens avaient si peur
des profs qu’ils avaient demandé aux élèves de
l’Athénée d’envahir le Collège à 8h20. Ils ont tenu
parole et les élèves de 3e à la 1e sont partis manifester,
non sans une intervention "musclée" de notre titulaire,
M Etienne Van den Peereboom.

Après négociation avec tous les organisateurs des 2
écoles, nous, les Collégiens, avons accepté de limiter la
grève à la matinée et de tous rentrer à 13h30 pour les 2
cours de l’après-midi. Certains ne sont pas rentrés…, et
furent durement sanctionnés.

Il y avait une foule énorme d’étudiants dans les rues de
Visé. Quand nous étions sur le pont vers Devant-le-
Pont, je me suis retourné et il y avait des étudiants
jusque devant le Sacré-Cœur !!! Le ministre VDB dut
retirer sa proposition ! Victoire !

Le 2e évènement marquant a été notre spectacle de
Saint-Nicolas (déplacé avant le congé de Carnaval), le
dernier à avoir eu lieu à l’extérieur ! Nous avons choisi
le thème de la Révolution française et de décapiter
symboliquement les nobles oppresseurs…,
symboliquement, non, car avec l’aide du père de Jean-
Pierre Henquet, nous disposions d’une vraie guillotine.
Les professeurs, représentés par des mannequins, étaient
jugés et bien sûr condamnés à mort. Christian Spits, le
bourreau désigné, décapitait donc les mannequins, dont
le cou était rempli de sang, qui giclait dans la foule !!!

Venait ensuite la contre-révolution et la décapitation des
élèves les plus turbulents du Collège.

Costumes, charrettes, matériel, tout cela avait été
financé par Melle Depreay, future Sindic, notre
professeur de maths. Pour la rembourser, la classe 73 a
aussi organisé le TOUT PREMIER bal des rhétos du
Collège, avec interdiction par M le Directeur Thimister
de mentionner le nom du Collège Saint-Hadelin sur les
affiches, horreur et damnation !

Melle Depreay a aussi été à l’origine de la TOUTE
PREMIERE (et dernière !!!) cafétéria, ouverte en 1972,
et qui servait un si bon café que certains professeurs
dédaignaient le jus de chaussettes des sœurs pour venir
en déguster un chez nous ! Cette cafétéria était ouverte
tous les jours pendant les récréations et on pouvait y
consommer de tout, sauf de l’alcool bien sûr, et y jouer
aux cartes, échecs, dames, etc. Les bénéfices allaient
aux missions, comme on disait à l’époque.

Le 3e et dernier me concerne personnellement. Cours
d’histoire avec M. Oscar Defroidmont en rhéto. Oscar
que nous avions déjà eu en français en 4e et en histoire
en 5e. Cours de "gratte" car selon Oscar, le livre était la
base, mais ses commentaires, le sel de la base. Ce jour-
là, digression d’Oscar. J’en profite pour m’appuyer sur
le mur derrière moi, la chaise renversée sur les 2 pieds
arrière.

Ce que voyant, Oscar m’apostrophe :"Voyez-vous au
fond de la classe le bel exemple d’être humain avachi,
tel un Néanderthalien !!!!" Je ne fais ni d’une ni deux,
prends le livre d’histoire et tout en l’ouvrant à la page ad
hoc, je prends à témoin toute la classe : "Et vous les gars,
ne voyez-vous pas la grande ressemblance entre la
personne avachie sur l’estrade et l’homme de Cro-
Magnon sur cette page ?" Viré sur le champ !!!! Mais
rigolant bien !

Je vais maintenant évoquer brièvement quelques autres
souvenirs, comiques ou moins, des 6 années passées
dans ces murs. Le reste, ce sera pour le repas !

a) Monsieur STEKKE, ce parfait gentleman, avait
décidé de nous donner un cours sur la collaboration
franco-britannique pour la construction du
CONCORDE. Comme il voulait nous projeter un film,
la classe avait été occultée.

Dans le noir, Monsieur STEKKE a commencé
comme ceci : "Tout d’abord, le CONCORDE a
été construit sur maquette.". Nos esprits mal
tournés ont engendré un énorme éclat de rire.
Monsieur STEKKE était hors de lui et le cours
n’a pu reprendre.

b) Le voyage des rhétos à Paris avec logement au
cœur de Pigalle et le chronométrage du temps d'une
passe par les amis qui disposaient d'une chambre avec
vue sur le ... trottoir.
c) L'arrivée du premier professeur féminin au sein
(héhé !) du Collège ... une vraie révolution avant celle
évoquée plus haut.
d) La concentration de l'Abbé Castiau était telle
durant son cours qu’Emile Kevers avait fait le pari de
sortir par la fenêtre et de rentrer par la porte de la classe
sans qu'il ne s'en aperçoive, pari réussi !
e) Parlons aussi d'un jeune professeur de sciences
qui n'a officié qu'un an, avant l'arrivée de Betty Fabes,
M Carabin. Il était timide, naïf et n'avait que très peu
d'autorité. À l'instigation d'un répétant très culotté

prénommé José, les 3èmes scientifiques B et les latin-
sciences ont décidé de provoquer ce malheureux
jeune enseignant en se plaçant tous, en début de cours,
dos à lui ...

Et lui, ne sachant comment réagir, a donné sa
leçon, comme si de rien n'était ...

Toujours à propos de ce malheureux homme,
une autre fois encore, suite à l'absence répétée
de Gérard, quelques samedis (eh oui, nous
avions cours, le samedi matin), Hugo lui a fait
croire que Gérard devait travailler, cela afin de
ramener de l'argent pour subvenir aux frais
qu'il allait devoir assumer pour avoir mis une
fille enceinte.

Et lui, il l'a "gobé tout entier".

f) Monsieur TOMBEUR, qui était tellement
gentil, avait un défaut, il postillonnait.

Un jour, un de ses (gros) postillons a atterri sur
le bureau de Serge DELPERDANGE, je crois.
Et celui-ci a consciencieusement touillé
dedans, avec son bic, pendant un quart
d’heure.

g) Monsieur DEFROIDMONT avait l’habitude
de jeter sa serviette sur son bureau lorsqu’il entrait en
classe.

Nous avions donc démonté le dessus de table
et l’avions caché au fond de la classe.
Lorsqu’il est entré, quelle ne fut pas sa
surprise de voir sa serviette passer à travers la
structure du bureau et atterrir à ses pieds.

h) Nous avons eu une remplaçante au cours
d’anglais, Mademoiselle GROSJEAN.

Nous lui avons fait deux surprises

* Une fois, nous sommes entrés très vite dans la
petite classe à côté de la cloche, sommes sortis par la
fenêtre sur le toit de la cafeteria, avons descendu
l’échelle et avons couru pour revenir nous placer
derrière elle dans le couloir en silence. Elle n’y a rien
compris !

* Une fois nous l’avons attendue accroupis au
milieu de la cour. Elle ne nous en a pas tenu rigueur,
et s’est assise avec nous, en mini-jupe !!!!!
Je ne serai pas plus long et je vous invite à évoquer
tous vos souvenirs pendant l’apéritif et le repas.

À nous revoir ici-même l’an prochain, ou dans 10 ans,
toujours aussi vaillants !

Alain DETHISE rhéto 73

Intervention de Mme RUSSO et M. LOURTIE.
Enfin le printemps ! Et quel printemps !

Ça pousse

Lors de leur fête à la veille du congé de
Carnaval, nos rhétoriciens n’ont pas manqué de
décocher un petit trait d’humour concernant la
nouvelle construction qu’ils ne verront jamais, si ce
n'est qu'en nous revenant au sein de notre Amicale.
C’est à la fois vrai et faux. Ils n’occuperont pas ce
nouveau bâtiment en tant qu’élèves du Collège, mais

ils peuvent dès à présent le voir émerger du sol. En
effet, jusqu’ici ne s’apercevait depuis la cour que la
béance des immenses fondations, les deux étages
semi-enterrés ne pouvant qu’être imaginés, même
s’ils étaient en pleine construction. Durant les
prochains mois, il sera possible d’observer
l’édification des deux étages supérieurs et, si la météo
veut bien être clémente, le gros œuvre pourrait être
terminé pour l’été.
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prénommé José, les 3èmes scientifiques B et les latin-
sciences ont décidé de provoquer ce malheureux
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À nous revoir ici-même l’an prochain, ou dans 10 ans,
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Alain DETHISE rhéto 73

Intervention de Mme RUSSO et M. LOURTIE.
Enfin le printemps ! Et quel printemps !

Ça pousse

Lors de leur fête à la veille du congé de
Carnaval, nos rhétoriciens n’ont pas manqué de
décocher un petit trait d’humour concernant la
nouvelle construction qu’ils ne verront jamais, si ce
n'est qu'en nous revenant au sein de notre Amicale.
C’est à la fois vrai et faux. Ils n’occuperont pas ce
nouveau bâtiment en tant qu’élèves du Collège, mais

ils peuvent dès à présent le voir émerger du sol. En
effet, jusqu’ici ne s’apercevait depuis la cour que la
béance des immenses fondations, les deux étages
semi-enterrés ne pouvant qu’être imaginés, même
s’ils étaient en pleine construction. Durant les
prochains mois, il sera possible d’observer
l’édification des deux étages supérieurs et, si la météo
veut bien être clémente, le gros œuvre pourrait être
terminé pour l’été.
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Ça repousse

Depuis quelques jours, une bien curieuse
structure s’élève peu à peu dans la cour des grands. Et
les hypothèses vont bon train. Elle ferait partie du
chantier ? Mais qu’est-ce ? Le Collège se doterait-il
d’un nouveau kiosque ? Comme les plus matinaux
d'entre vous ont pu l'observer à la sortie de la Messe,
il s’agit en fait de notre clocher, amené en pièces
détachées et monté au sol avant de retrouver sa place
au sommet de notre Chapelle qui avait été
violemment décoiffée par la tempétueuse Ciara en
février 2020.

Pour ces pousses et repousses, nous remercions de
tout cœur notre architecte Francis Creusen, toujours
aussi impliqué aussi bien pour notre Amical qu'autour
de différents projets ambitieux et chers à Saint-
Hadelin.

Ça prend

Peu de temps auparavant, les vénérables
platanes qui flanquaient l’entrée avait été abattus, par
précaution vu leur fragilité. Un chêne a
immédiatement été replanté et est aujourd’hui
suffisamment vigoureux pour prendre pleinement part
à l’accueil des visiteurs qui arrivent par la rue Saint-
Hadelin.

Ça reprend

Et des visiteurs, nous en avons accueillis un
nombre certain lors des journées d’accueil des élèves
de 6e primaire de la région et des « Portes ouvertes »
du 4 février. Nous nous réjouissons déjà de pouvoir
accueillir à Saint-Hadelin quelque trois cents
nouveaux élèves en première année à la rentrée
prochaine. Et ainsi confirmer le seuil des 1200 élèves
de la 1re à la rhéto atteint pour la première fois cette
année sur le site du Collège.

Ça démarre

L’an dernier, l’hiver de la crise Covid s’était
quelque peu éloigné et avait laissé place à un dégel
partiel de diverses activités. Cette année, tout est
permis ! Les cars vont dès lors amorcer un ballet aux
abords de l’école dès le 19 avril prochain pour
emmener nos élèves vers des contrées plus ou moins
lointaines. De la troisième à la rhéto, ils pourront
découvrir les Pays-Bas, Londres, Dusseldorf, Paris ou
la Croatie.

Ça redémarre

Si les voyages et excursions connaissaient
encore beaucoup de freins l’an dernier, les salles de
spectacle restaient quant à elles des lieux
inaccessibles. C’est donc avec un bonheur décuplé
que nous retrouverons sur les planches de la salle des

fêtes un spectacle plus que célèbre : Musicamania
renoue ce week-end avec une tradition interrompue
depuis trois ans ! De plus, il se murmure dans les
couloirs que les élèves impliqués sont très talentueux,
que la troupe est extrêmement inventive et motivée,
qu'il reste des places pour ce soir et que le spectacle
sera exceptionnel. Nos vedettes cèderont ensuite la
place aux tout petits de l’Institut Saint-Hadelin 1 pour
fêter le printemps, puis aux élèves de première année
secondaire pour leur toujours impressionnant
spectacle. Pour sûr, les yeux du public se rempliront
d’étoiles.

En route vers les étoiles

À propos d’étoiles, savez-vous qu’au D.O.A.
Saint-Hadelin de petits astrophysiciens enthousiastes
ont eu l’opportunité de passer de nombreuses
récréations de midi à étudier le ciel, grâce à la passion
de deux de leurs enseignants et la chance de voir un
gigantesque planétarium de l'Observatoire royal de
Belgique dans les murs-mêmes de leur école, entouré
d'ateliers ludiques animés par des physiciens
spécialisés de l'Uversité de Liège ?

Ça germe

Sortir d’une certaine forme d’immobilisme
imposé par l’hiver de la crise sanitaire, ce n’est pas
seulement renouer avec les traditions, mais c’est aussi
porter de nouvelles idées, mettre en place de
nouvelles actions. Dès le début de l’année scolaire,
l’équipe mobilité, constituée d’enseignants,
d’éducateurs et surtout d’élèves du troisième degré,
ont analysé la circulation visétoise liée notamment
aux arrivées à l’école, ils ont étudié les possibilités et
tenté de proposer des solutions pour améliorer la santé
de chacun et celle de la planète, le but étant de rouler
moins, de rouler mieux, et quand c’est possible, de ne
pas rouler du tout, surtout dans le Visé actuel.
S’investir dans le combat contre le réchauffement
climatique, construire un lendemain plus respectueux
de chacun et de notre planète, c’est croire au futur,
c’est renouer avec l’espoir.

Ça prolifère

Et l’espoir, nos jeunes en ont profondément
besoin, mais ils savent aussi le donner et le partager.
Ainsi, c’est avec beaucoup d’enthousiasme, de
courage et d’efficacité qu’ils ont récolté en un temps
record des milliers de pièces rouges pour le Télévie.
RTL est d’ailleurs venu les récolter le premier jour du
printemps.

Une page se tourne

Plus qu’une page qui se tourne, c’est un livre
qui se ferme, et non sans émotion. Ce vendredi 31
mars, nous avons fêté le départ de notre couple de

concierges, Monsieur et Madame Gonzales, José et
Conchi, comme on les appelle affectueusement
dans la famille Saint-Hadelin. Après plus de sept
lustres au service de nos écoles, ils prennent un
repos bien mérité. Leur présence, la qualité de leur
accueil, leur dévouement, leur sympathie nous
manqueront. Et s’ils ne déménagent pas bien loin,
ils laissent déjà un grand vide.

Une nouvelle histoire s’écrit

Aucune page ne reste blanche à Saint-
Hadelin, où prolifèrent les marques d'attention, où
germent les idées, où démarrent les projets, où
prennent naissance de précieuses collaborations.
Voilà qui nous pousse vers un demain toujours plus
radieux, riche d'un hier pétri des valeurs de nos
Anciens et portées haut par notre Amicale.

Venons-en à notre ARGENTIER, Monsieur Benoît LEVAUX, qui, depuis de nombreuses années, porte les
2 casquettes de traiteur et trésorier.

Les COMPTES de cette année écoulée seront donc à nouveau présentés par M. Luc TOUSSAINT, membre
du Comité.Intervention de Luc TOUSSAINT.
Procès-verbal de l’Assemblée Générale de l’asbl Amicale des Anciens du Collège Saint Hadelin

Assemblée Générale tenue le samedi 15 avril 2023
en la salle du casino du Collège Saint
Hadelin

Le Président ouvre la séance à 12h30

1. Rapport d'activités de l’année 2022

Un rapport d'activités est commenté en séance.

2. Approbation des comptes de l’exercice
2022, clôturés au 31/12/2022

Le trésorier présente les comptes de l’exercice
2022. Ceux-ci se clôturent avec un déficit de
7480.48 EUR.
L’Assemblée Générale décide à la majorité
d’approuver les comptes annuels de l’exercice
social clôturé le 31/12/2022, tels qu’établis par le
Conseil d’Administration.

3. Décharge aux administrateurs

L’Assemblée Générale décide à la majorité, de
donner décharge aux administrateurs de toute
responsabilité résultant de l’accomplissement de

leur mandat pendant l’exercice clôturé le
31/12/2022.

4. Budget pour l’année 2023

Le budget pour l’année 2023 est présenté à
l’Assemblée Générale et approuvé à la majorité
des membres présents ou représentés.

5. Divers

Néant
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L’ordre du jour étant épuisé, la séance est levée à 13h00.

Je dois ajouter que Madame RUSSO et Monsieur GROSJEAN attendent, bras ouverts, ceux qui
n’auraient pas encore réglé leur dû…tant au niveau du repas, que des cotisations. Cette cotisation vous
permettra de recevoir l’UNION relatant notamment cette belle journée.

Un tout grand Merci pour votre écoute attentive.

Je vous souhaite à toutes et tous une excellente journée.

Fr. Maréchal

N.B. Un grand merci à la société IMPRIMM (ANDRIEN/OPTIMA) de VISE qui nous a offert l’impression des
menus.

Le Comité de l'Amicale tient tout particulièrement à remercier les "cuistots" de service, tous amateurs et
anciens du Collège (Benoît LEVAUX (rhéto 1988), Benoît MARX (ancien élève), Benoît WAGELMANS
(rhéto 1996) et Jean – Christophe OLIVIER (ancien élève)) ainsi que le personnel affecté au service aux
tables pour la qualité, digne de professionnels, des repas servis.

Cette année, 90 repas ont été servis !

ATTENTION : la date de la fête 2024 a été fixée au
SAMEDI 27 AVRIL 2024 !

Pierre Verjans (Rhéto 1974), Enzo Baldi (Rhéto 1971) , Ivano Giacomini (Rhéto 1974) et Madame.

Roland Pirenne (Rhéto 1963) et Madame, Maurice Dodémont (Rhéto 1961)

Michel Brull et Marcel Gathoye (Rhéto 1956)
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Rhéto 1963

Rhéto 1968

Rhéto 1969

Rhéto 1974
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Rhéto 1963

Rhéto 1968

Rhéto 1969

Rhéto 1974



C’est le 2 mai que la chapelle a enfin 
retrouvé son clocher. Nous l’avions bien 
espéré pour la fête de l’Amicale… En 
fait, il était déjà sur place, mais au sol, en 
pièces détachées, prêtes à être montées. 
Quelques anciens, présents à la fête ont 
pu les examiner de près.

Finalement, l’intervention a été 
programmée pendant les vacances de 
printemps. Il a fallu deux grues pour 
effectuer le montage du nouveau clocher, 
à proximité du chantier de la nouvelle aile. 

Le  c locher de  la
c h a p e l l e  r e t r o u v e
le  c i e l  v i sé to i s
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C’est dire combien le travail était délicat et 
qu’il était sage d’éviter la présence des élèves 
dans la cour de récréation. 

Montée en pièces détachées, la structure 
portante en acier était déjà en place dans 
le comble, telle une fondation prête à servir 
d’appui au nouveau clocher.  

La première étape du montage a constitué 
à coiffer l’embase subsistante à l’aide d’un 
socle. Venait ensuite la section ajourée, 
munie de garde-corps pour être accessible en 
toute sécurité, puis la flèche, pour terminer 
avec la croix et son coq stylisé.

Après ces années sans clocher, il est 
frappant de constater à quel point il paraît 
imposant, par rapport à la taille de la 
chapelle. Pourtant son gabarit est resté 
identique à celui de l’ancien, au centimètre 
près !

À présent, il a retrouvé sa place dans la 
ligne d’horizon de la Ville de Visé. 

D’où qu’il soit vu, on a l’impression qu’il 
a toujours été là !  

FC  
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Le gros œuvre des deux niveaux semi-enterrés est à présent terminé.
Un isolant a été appliqué contre les parois contre terres, en voiles « prémûrs » de béton 

armé, et le vide entre celles-ci et la fouille a été remblayé. 
La finition des surfaces destinées à rester visibles est sur le point d’être réalisée à l’aide 

de plaquettes de terre cuite, de ton brun foncé, présentant 
l’aspect d’une maçonnerie sans joints. 
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Cette option a été retenue en raison de sa légèreté 
et de sa robustesse, permettant d’élever des étages au-
dessus du grand espace de la salle de sport qui fait 26,05 
x 14,20 mètres.

Compte tenu de leur épaisseur, ces panneaux 
présentent la résistance au feu voulue.

Les photos illustrent le 
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Préparés en atelier, les 
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montage rapide, si bien que la 
réalisation des deux niveaux 
concernés sera terminée pour 
la fin du mois de juin.

Doivent suivre la couverture et la menuiserie 
extérieure, puis le parachèvement intérieur 
et les techniques : sanitaire, chauffage, 
ventilation et électricité.

La réception des travaux est prévue 
pour la mi-février 2024. Il restera à installer 
l’équipement des laboratoires de sciences 
pour que le bâtiment soit prêt pour la rentrée 
scolaire 2024.
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Visite surprise à Wintershoven (Kortessem) à la rencontre de Monsieur Jean
SCHYNS, ancien professeur du Collège, aux orgues de cette paroisse.

Suite à la parution de l'article dans l'UNION 265 de
décembre 2022, deux anciens ont eu l'idée de faire une
surprise à leur ancien professeur, Monsieur SCHYNS,
en participant à une Eucharistie à WINTERSHOVEN,
où Monsieur SCHYNS officie en qualité d'organiste et
de chef de chorale.
Les initiateurs de cette chouette idée ne sont autres que
Messieurs Charly DEFLINES et Lambert PEETERS
(Rhétos 1969).

Ils en ont fait part aux membres du Comité de
l'Amicale des Anciens et quelques membres se sont
joints à eux afin de participer à ce moment magique.
Monsieur PEETERS n'a malheureusement pu être des
nôtres, suite à un empêchement de dernière minute.

C'est donc ce dimanche 7 mai dernier que nous avons
participé à cette Eucharistie.

Monsieur SCHYNS a manifestement été touché par
cette surprise et ce geste amical. Il nous en a d'ailleurs
fait part lors de notre rencontre et de notre partage,
après l'Eucharistie.

Le plaisir fut évidemment partagé et nous en avons été
tout autant émus....

Nous y avons retrouvé l'esprit que tente d'insuffler
l'Amicale des Anciens du Collège Saint-Hadelin, et ce
fut un réel plaisir.

Excellente continuation à Monsieur SCHYNS.
Et au grand plaisir de le revoir.

Nous en profitons pour joindre les photos qui auraient dû accompagner son article dans l'UNION n° 265 de
décembre 2022.

Première de la messe Causa nostra Laetitia - Basilique de Tongres

Remise du disque Messe Causa Nostra Laetitiae à la
Reine Fabiola

Lors d’un voyage à
Londres avec les élèves

Nos élèves à Londres + Maggy !

Calcutta Mothier Theresa - Première
rencontre après la messe!

Échanges linguistiques - Brugge 88
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Souvenir juin 1993

Au Postillon en 1995

Classe 4F de 91-92

Classe 4C1er mai 1991

Londres 1991 avec Jacques Kleynen

En Roumanie avec Tante Emilie !

Classe 4A 93-94

3-10-95 Départ de Henri Swinnen - Photo J.F. Boutier

5ème moderne - première classe de Jean Schyns

1964-1965
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Joseph Malmendier

Habitant Montzen durant son enfance, Joseph
Malmendier vint au Collège Saint-Hadelin pour y "faire
ses humanités" (comme on disait naguère) ; après sa
rhéto, en 1956, il alla à l’Institut Saint-Thomas à
Bruxelles pour y poursuivre des études supérieures en
néerlandais et en allemand. Deux ans plus tard, son
diplôme de régent en poche, il revenait à Saint-Hadelin en
1958 pour enseigner la langue de Goethe et celle de
Vondel et ce pendant 38 ans. Dans les années soixante,
l’enseignement des langues modernes se développait et
les licenciés faisaient défaut. Joseph a alors accepté
d’enseigner au cycle supérieur et il y fit merveille.
Respecté et admiré par ses collègues, il les représentait
volontiers au Conseil de Direction. Écœuré par le décret
de 1996, qui privait les écoles générales de dix pour cent
de leurs enseignants, Joseph tirait sa révérence avec
panache pour laisser la place aux jeunes. Plus tard, il
reviendra à Saint-Hadelin par la grande porte en intégrant
le Pouvoir Organisateur : dans cet organe suprême il

continuait à porter sans cesse les préoccupations
pédagogiques, le bien des élèves, le bien-être des
professeurs.

Multiples sont les louanges adressées à Joseph
Malmendier par ses anciens élèves ; à juste titre, il est
considéré comme un professeur hors-pair. Et cela n’est
pas usurpé. Mais à quoi ce succès est-il dû ? Tout d’abord,
Joseph maîtrisait bien les matières qu’il enseignait : il
connaissait aussi bien le néerlandais et l’allemand que sa
langue maternelle ; ensuite, il se donnait à fond dans son
métier : ses cours étaient minutieusement préparés, il
maîtrisait ses objectifs et la méthodologie n’avait pas de
secret pour lui, ses leçons s’inscrivaient dans un
programme construit et cohérent, il interrogeait très
souvent les élèves oralement et par écrit ; on disait de lui
avec humour que pour faire participer un maximum
d’élèves à son discours, au même moment, il en pointait
un du doigt, fixait des yeux un deuxième et s’adressait
oralement à un troisième. Il donnait beaucoup de devoirs
à domicile, au moins un par semaine à chaque élève,
passait des heures à corriger, et quand il allait prendre ses
rangs dans la cour, il avait toujours une ou deux piles de
cahiers sous le bras.

Il me semble que par-dessus toutes ces qualités
pédagogiques, son aura auprès des élèves et des
parents provenait aussi du fait qu’il avait un rapport
juste avec les jeunes : il se donnait beaucoup pour leur
inculquer les langues, certes, mais il vouait à chaque
jeune un vrai respect de sa personne, et il les traitait
tous de manière parfaitement équitable.

Bien avant l’heure, il avait introduit
l’excellence dans ses pratiques, et je pense que, plutôt
que de se gausser de terminologie pompeuse et de
croire qu’on va réinventer l’école, on ferait bien mieux
de scruter le savoir-faire et le savoir-être de professeurs
tels que Joseph et de les prendre en exemple.

Voilà, Joseph, il est temps de se dire "Au
revoir" ; je ne te taquinerai plus en te disant que tes
piles de cahiers étaient des postiches – tu avais un sens
certain de l’humour et de la dérision. Et surtout, quand
tu verras le bon Dieu, n’oublie pas de lui demander (il

est tellement vieux !) s’il n’a pas besoin de quelques
bonnes leçons de rattrapage !

Gilbert Lesoinne, ancien directeur

Post scriptum : Au début de sa carrière, Joseph a
également enseigné l’anglais (merci à Georges
Cransveld pour cette précision !)
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Pour les professeurs du C.E.S. et leur conjoints pensionnés
ou toujours "actifs" mais libres le jeudi. Les vacances
donnent l’occasion de tester en attendant d’être retraité.

Vous souhaitez vous dégourdir les jambes de temps en
temps et passer un bon moment dans la bonne humeur tout

en découvrant des beaux coins de nature dont vous
ignorez l’existence à deux pas de chez vous. Alors
venez nous rejoindre le jeudi pour une petite marche
vivifiante accompagnés d’anciens collègues. Vous
serez vite conquis par l’ambiance conviviale de ce

Invitation à la marche petit groupe et le jeudi deviendra vite, comme certains le
disent, un jalon dans la semaine.

En pratique :

Organisateurs : Claude Grondal (ancien
professeur de mathématiques au collège) et son épouse
Rose-Marie (ancienne professeur d’éducation physique à
Herve), aidés par d’autres anciens dont Georges
Cransveld (ancien professeur de langues au collège) qui
nous accompagnait très souvent, avec d’autres, lors des
marches organisées chaque année avec la classe dont C.
Grondal était titulaire.

Pas besoin de prévenir mais simplement il suffit
d’être au lieu de rendez-vous signalé sur le site internet du
groupe à l’heure prévue - adresse du site : h t t p : /
home.scarlet.be/pphevi/ .

Vous venez quand vous êtes libres (aucune obligation).
Départ à 9h30 à l’endroit prévu, retour au même

endroit entre 12h30 et 13h00 - co-voiturage prévu : voir le
site.

Quelle distance ? : en général entre 9 et 10 km de
marche normale, parfois un peu moins selon le relief et les
difficultés (des raccourcis entre 1 et 2 km sont souvent
prévus pour ceux qui le souhaitent).

Après l’effort, le réconfort dans un petit café
proche du lieu de départ de la marche. Moment très
attendu, en fin de marche par certains.

Alors, si cela vous tente, venez nous rejoindre. Venez
tester pendant les prochaines vacances, vous serez
chaleureusement accueillis et cela deviendra vite
l’activité du jeudi que vous ne voudrez plus manquer.

Vous y retrouverez quelques marcheurs réguliers dont
Michel Brüll et son épouse, Georges Cransveld,
Thierry Guérin et son épouse, Linda Jockin, Yvon
Lejeune et son épouse, Ghislain Levaux, Liliane
Longton, Régine Magette, Jean-Marie Thomassin et
son épouse, Peggy Verdin, Claude Grondal et son
épouse ainsi que quelques anciennes collègues de
Herve.
Ils vous invitent tous à venir nous rejoindre.

Contact : Claude Grondal : 087-67 59 59

JEU: Les reconnaissez-vous ?
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Guy était le père de Albin (ancien élève),
Clarisse (rhéto 1995), Anaïs (rhéto 1996), Elisa (rhéto 2015) et le frère de Jacques (rhéto 1967).

Nous avons le plaisir de vous annoncer la naissance le 2 avril 2023 de Marty, pe�te frère de Sasha, au sein du foyer
de Julian BRUYÈRE (rhéto 2008) et de Morgane TAILLARD, cinquième pe�t-enfant de Françoise DOUIN et d'André
BRUYÈRE (rhéto 73, membre du Comité de l'Amicale des Anciens).

Nous avons le plaisir de vous annoncer la naissance le 23 mai 2023 de Judith au sein du foyer de Laurent BRUWIER
(rhéto 2007) et de Charline JACQUES (rhéto 2007).




